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L'ceuvre spirituelle suděte-allemande, dans la mesure ou eile n'a pas partagé le 
destin de l'ceuvre spirituelle generale allemande de l'apres-guerre, tourne toujours 
autour des themes des personnes déplacées et du passé pré-nazi. II reste un espace blanc 
ou un trou, qui serait ä combler, celui de l'histoire du nationalisme suděte-allemand 
ainsi que celui du destin du Sudetenland pendant 1'ěre nationalsocialiste. La guerre 
froide et la division de l'Europe en deux blocs empécha, et cela des deux cötes, une 
discussion critique sur le passé. Du cóté tchěque, le systéme communiste a systémati-
quement f reiné ce processus. Quelques tentatives pour briser ce tabou eurent Heu dans 
les années cinquante et soixante mais ce furent finalement les dissidents qui y arrivěrent 
au tourant des années soixante-dix et quatre-vingt. L'isolation de l'opposition pendant 
de nombreuses années fit que ces tentatives n'aboutirent pas. 

La discussion critique et auto-critique tchěque et la révision des opinions traditio­
nelles historiques gagněrent ainsi en vigueur. L'evolution difficile aprěs 1989 compli-
que et freine ce processus, 1'ouvertuře politique et l'echange libre des opinions l'ont 
ďautre part facilité et accéléré. Une mise au point du passé et une analyse de celui-
ci sont pas atteintes par une simple addition mécanique de 1'auto-réflexion chez les Alle­
mands des Sudětes et les Tchěques. Pour atteindre cet objectif, on a plutot besoin 
ďune synthěse commune de «l'histoire commune». 

LA D I S C U S S I O N T C H Ě Q U E A U S U J E T D E L ' E X P U L S I O N 
D E S A L L E M A N D S E T SES C O N S É Q U E N C E S 

Manfred A l e x an d e r 

La discussion tchěque qui a eu lieu depuis la fin des années soixante-dix en milieu dis-
sident et en exil ainsi que, depuis 1990, en public au sujet de 1'expulsion des Allemands 
est analysée globalement. L'auteur étudie les arguments utilisés ä cet effet et ses retom-
bées dans les discussions politiques au regard des exigences du Landsmannschaft 
suděte-allemand. Bien qu'ici aussi des publications de propagandě aussi bien de prove-
nance tchěque que suděte-allemande soint prises en compte par l'auteur, celui-ci 
trouve les discussions qui font 1'objet de sa recherche trěs utiles. II s'eleve contre le fait 
de se distancer du passé ou des cötes amers de celui-ci: «Les jugements ne semblent pas 
seulement ä cet égard justifiés mais nécessaires si les historiens ne veulent pas seule­
ment rassembler et classifier des faits.» 

L E S S O U V E N I R S : 
U N C O M M E N C E M E N T D E « M I S E A U P O I N T D U P A S S É » 

Utta Müller-Handl 

L'auteur analyse les résultats ďune recherche et d'une documentation qualitatives 
portant sur le processus ďintégration ä long terme de femmes sudětes dans le land de 
Hesse. Les recherches s'appuient sur les Souvenirs personnels de ces femmes, confiés 
lors ďentretiens intensifs en 1989/1990. 
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La coupure la plus profonde qui se révěle nettement dans l'histoire de ces femmes 
réside dans la periodě qui va de la fin de la guerre jusqu'ä 1'expulsion forcée de Tché-
choslovaquie. Cette coupure dans leur histoire domine les Souvenirs des femmes agées 
dans leur passé et leur present; dans une grande mesure, eile n'a pas été assimilée et 
provoque un blocage. A la fin de la guerre, indépendamment de savoir si elles étaient 
personnellement coupables ou non, on les a classées, en tant que Sudětes, dans la caté-
gorie des coupables. En méme temps, elles ont été victimes de la répression et expul-
sées. En raison de cette réunion de circonstances, il leur est plus difficile de mener une 
discussion neutře sur leur histoire commune avec les Tchěques. Aprěs quarante ans 
passés en Hesse, ces femmes ne se sentent toujours pas chez elles. Elles se sont adaptées 
et se sont refait un cercle ďamis qui reconstitue leur groupe ethnique suděte. Durant 
toute leur vie, elles doivent surmonter la perte ďharmonie avec le systéme social et 
essayer de trouver le point un seuil supportable. 

T C H Ě Q U E S E T A L L E M A N D S D E S S U D Ě T E S : 
U N E S E P A R A T I O N L A B O R I E U S E D ' A V E C L E P A S S É 

Eva Schmidt-Hartmann 

L'auteur analyse les attitudes, les maniěres de penser, les moděles ďargumentation 
qui apparaissent fréquemment dans les discussions actuelles entre Tchěques et Alle­
mands des Sudětes. L'accent est mis en particulier sur les concepts sudětes-allemands 
de la «Heimatkultur» (la culture populaire folklorique) et sur le comportement des 
images tchěques courantes de l'histoire avec le passé multiculturel des pays bohémes. 
L'auteur établit clairement des liens Continus dans la maniěre de penser avec la periodě 
de 1'aprěs-guerre qu'il considěre comme la cause non seulement de la fin tragique de la 
vie commune tchéco-allemande dans les pays bohémes mais aussi des conflits et des 
tensions politiques actuelles. Il insiste sur la nécessité ďune remise en question critique 
des moděles de penser transmis comme étant la condition sine qua non de pouvoir 
maítriser avec succěs non seulement le passé mais aussi les problěmes et les conflits 
actuels. 


